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exigences imposees par l'emplacement el le site meme de

Secheron.

A. un point de vue plus eleve, il repond aux aspirations
les plus nobles de notre temps, par le fait qu'il renonce

i tout faux luxe, ä toute emphase pretentieuse, parce

ju'il s'apparente, par son esprit meme, si l'on veut aller

au fond des choses, ä ce genie du lieu, dont les mani-

festations les plus repräsentatives ne sont ni le dorne

ie la maison royale aux Eaux-Vives, ni les pagodes du

Pre l'Eveque, ni meme les toitures et les clochetons de

rertaines maisons neo-suisses mais bien les ordonnances

umples el pures de lignes de la Corraterie, du Quai des

Sergues et du Grand Quai.

[1 ne depare point enfin la physionomie de notre rade

sarce qu'il s'etend parallelement ä l'horizontale du lac,

lux lignes allongees des collines et du Jura qui les do-

ninent, parce qu'il s'intercale avec respect au milieu
les belles vegetations du parc dont les frondaisons touf-

:ues se detacheront en pleine valeur, sur de belles

ormes geometriques, attenuant par leurs courbes souples

;t ondulees la rigidite des lignes et l'ampleur des masses.
.1 ne faut pas chercher ä le nier, le Palais des Nations

>era congu, quelle que soit la Solution adoptee, ä une
icheile qui depasse tout ce qui a ete fait ä Geneve ä ce

;our. Aucun edifice public de la Ville, pas meme le
Bureau international du Travail, n'atteint la masse
imposante que conslitue un seul des corps de bätiment du

louveau Palais. Place sans dicernement et sans egard
>our son entourage dans un parc, dont le promonloire

attire tous les regards ä l'entree meme de la rade, le

Palais des Nations risquerait de faire eclater son cadre,

s'il ne respectait pas les elements essentiels du site au

milieu duquel il vient se placer.
Le projet Le Corbusier et Jeanneret est fait pour
l'emplacement auquel il est destine; il ne pourrait, comme

bien d'autres, etre transporte ailleurs. On lui reprochera

sans doute d'etre congu dans un esprit nouveau, qui con-

vient, concedera-t-on peut-etre, ä certaines manifestations

de l'activite humaine, mais qui ne peut etre applique ä

une ceuvre monumentale, ä un «Palais» qui, aux yeux de

beaucoup, evoque plus une piece d'apparat qu'un organe
fonctionnel devant rendre des Services ä l'humanite.
A notre avis, ce serait un non sens que de revetir une
Institution d'avenir, teile que la Societe des Nations, d'un
costume copie sur des gravures de mode d'autrefois. Ce

serait meine un aveu d'impuissance puisque l'esprit
nouveau qui doit animer les peuples et l'organe international

qu'ils ont cree, serait ainsi enseveli dans un cenotaphe

construit par des hommes qui n'ont pas foi dans les

ressources du present et qui n'esperent rien de l'avenir.
Nous voulons croire que sans acception de personnes, ni
prejuges de races ou d'ecoles, la Societe des Nations

saura resoudre le probleme qu'elle a pose en face du

monde, dans un esprit conforme ä celui qu'elle veut

developper au sein de l'humanite, un esprit de con-

fiance dans l'avenir, un esprit d'unite depassant les vues

etroitement nationales.

Geneve, le 14 juin 1927. Camille Marlin.

DIE AUSSTELLUNG DER PROJEKTE UND DER WEITERE
VERLAUF DES WETTBEWERBES
\m 22. Juni hat der Vorstand des Bundes Schweizer

irchitekten an den Generalsekretär des Völkerbundes

olgendes Schreiben gesandt:
Hochgeehrter Herr Generalsekretär,
)ie Architektenschaft aller Staaten des Völkerbundes erwartet mit Un-
:eduld die Bekanntgabe des Zeitpunktes der Ausstellung der Wettbe-
m-bsentwürfe für das Völkerbundsgebäude. Am 5. Mai ist das Urteil
les Preisgerichts gefallen, und bis beide wissen wir noch nicht, wann
ie Entwürfe ausgestellt werden. Diese nebensächliche Behandlung der
Angelegenheit empfinden namentlich die zahlreichen Architekten, die
ich unter grossen Opfern an Zeit und Arbeit an dem Wettbewerb
heiligt haben, als sehr peinlich.
Vir möchten Sie höflich bitten, die nötigen Schritte zu tun, damit der
'ag der Eröffnung der Ausstellung möglichst bald bekannt gegeben
»erde. Nach unserer Meinung sollte diese Ausstellung, die für die ge-
amte Architektenschaft Europas von höchster Wichtigkeit ist, länger
ls die vorgesehenen zwei Wochen dauern, oder dann, wenn das un-
lüglich ist, im Herbst wiederholt werden. Nur so wäre es den
auswärtigen Architekten möglich, die Ausstellung in Ruhe zu studieren.
Vir bedauern ferner, dass die lange Verzögerung der Ausstellung zur
orzeitigen Veröffentlichung vieler prämierter und nicht prämierter

Projekte geführt hat, bevor das Wettbewerbsprogramm, zu dessen

integrierenden Bestandteilen die Ausstellung gehört, völlig durchgeführt

war."

Ausserdem hat der Vorstand des B.S.A. Schritte getan, um
im Einverständnis mit den Architekten-Verbänden der

interessierten Staaten beim Völkerbund vorstellig zu werden,

damit die Entscheidung über das weitere Vorgehen einer

künstlerisch kompetenten Körperschaft vorbehalten bleibe.

•
Die Mitglieder des B.S.A. besuchen die Ausstellung am

3. Tage der Generalversammlung, Montag, 11. Juli. Herr
Dr. Camille Martin, Architekt B.S.A., wird seine Kollegen
führen. — Im Anschluss an die Verhandlungen des 1. Tages

in Morges wiederholt Dr. Gantner seine Rede über „Semper
und Le Corbusier".
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